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M	g	r		P	i	e	r	r	e	-	M	a	r	i	e		T	h	é	a	s	
	
	
Évêque	apprécié	par	sa	force	et	sa	modestie	;	par	sa	détermination	et	sa	

simplicité	;	par	son	abord	facile	et	souriant	;	par	sa	gaité	de	bon	aloi	qui	l’aide	

à	rejoindre	les	préoccupations	surnaturelles	de	ceux	qu’il	rencontre,		

Mgr	Théas	(1894	–	1977)	a	joué	un	rôle	déterminant	pendant	les	années		

les	plus	sombres	de	notre	histoire	et	a	été	d’une	foi	rayonnante	tout	au	long	

de	sa	vie.	Il	est	en	cela	une	figure	majeure	de	l’Église	au	XXe	siècle.	

	

Mgr	Théas	est	l’un	des	premiers	évêques	de	France	à	protester	à	la	suite	de	la	rafle	

du	Vel	d’Hiv	(16-17	juillet	1942)	qui	voit	l’arrestation	par	les	autorités	françaises	

de	13152	Juifs.	Sa	lettre	du	26	août	1942	pour	le	respect	de	la	personne	humaine		

est	lue	lors	de	toutes	les	messes	célébrées	dans	le	diocèse	de	Montauban.	

Elle	est	reprise	par	la	presse	clandestine,	diffusée	par	radio	Londres	et	devient	

pour	la	résistance	spirituelle	ce	que	l’appel	du	18	juin	est	à	la	résistance	nationale.		

	

S’opposant	tous	les	jours,	il	finit	par	être	jeté	en	prison	le	9	juin	1944		

puis	interné	au	camp	de	Compiègne.	Le	journal	qu’il	tient	pendant	sa	captivité		

puis	jusqu’à	la	fin	de	ses	missions	de	médiation	à	la	libération	–	et	qu’il	intitule		

«	Mes	prisons	et	leurs	premiers	lendemains	»	–	est,	ici,	publié	pour	la	première	fois.	

C’est	une	lumière	d’Évangile.	

	

En	véritable	serviteur	de	Dieu,	Mgr	Pierre-Marie	Théas	introduit	le	lecteur	dans	la	

réalité	d’une	détention	vécue	à	la	manière	des	Apôtres	saint	Pierre	et	saint	Paul.	

Puis,	aussitôt	libéré,	l’ancien	prisonnier	le	fait	participer	à	son	ministère	de	

successeur	des	Apôtres	qu’il	met	au	service	d’une	médiation	évangélique	entre	le	

gouvernement	provisoire	de	la	République	et	l’Église,	entre	le	général	de	Gaulle		

et	le	pape	Pie	XII.	
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L	e	t	t	r	e		p	o	u	r		l	e		r	e	s	p	e	c	t		
d	e		l	a		p	e	r	s	o	n	n	e		h	u	m	a	i	n	e	

	

	

«	Montauban,	le	26	août	1942	

	
Des	 scènes	 douloureuses	 et	 parfois	 horribles	 se	 déroulent	 en	 France,	

sans	que	la	France	en	soit	responsable.	

	

À	 Paris,	 par	 dizaines	 de	 milliers,	 des	 Juifs	 ont	 été	 traités	 avec	 la	 plus	

barbare	 sauvagerie.	 Et	 voici	 que	 dans	 nos	 régions	 on	 assiste	 à	 un	

spectacle	 navrant	:	 des	 familles	 sont	 disloquées	;	 des	 hommes	 et	 des	

femmes	 sont	 traités	 comme	 un	 vil	 troupeau	 et	 envoyés	 vers	 une	

destination	inconnue,	avec	la	perspective	des	plus	graves	dangers.	

	

Je	 fais	 entendre	 la	 voix	 indignée	 de	 la	 conscience	 chrétienne	 et	 je	

proclame	que	tous	les	hommes,	aryens	ou	non	aryens,	sont	frères	parce	

que	 créés	par	 le	même	Dieu	;	 que	 tous	 les	hommes,	 quelles	que	 soient	

leur	race	ou	leur	religion,	ont	droit	au	respect	des	individus	et	des	États.	

	

Or	 les	 mesures	 antisémites	 actuelles	 sont	 un	 mépris	 de	 la	 dignité	

humaine,	une	violation	des	droits	les	plus	sacrés	de	la	personne	et	de	la	

famille.	

+	Pierre-Marie,	évêque	de	Montauban	

	
	
À	lire	sans	commentaire	à	toutes	les	messes	dans	toutes	les	églises		
et	chapelles	du	diocèse	le	dimanche	30	août	1942.	
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L	e		L	i	v	r	e	
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P	r	é	f	a	c	e		
	
	

À	 l’occasion	 du	 40e	 anniversaire	 de	 la	 mort	 de	 Mgr	 Pierre-Marie	

Théas,	mon	prédécesseur,	nous	rendons	grâce	pour	le	témoignage	de	

sa	foi,	de	son	courage,	de	sa	simplicité.	

	

Le	 récit	 de	 son	 emprisonnement	 en	 1944	 et	 de	 ses	 missions	 de	

médiation	 entre	 le	 gouvernement	 provisoire	 et	 l’Église	 après	 la	

guerre,	 nous	 donne	 le	 visage	 d’un	 pasteur	 qui	 a	 su	 cultiver	 une	

véritable	 proximité	 avec	 ses	 fidèles	 et	 ses	 codétenus,	 une	 vive	

préoccupation	 pour	 l’annonce	 de	 l’Évangile	 à	 ceux	 qui	 ne	 le	

connaissaient	 pas,	 et	 un	 regard	 toujours	 surnaturel	 sur	 les	

évènements	de	son	existence.	Soixante-dix	ans	après	les	faits,	il	este	

un	exemple	de	liberté	intérieur,	de	force,	de	bonté.	

	

	Merci	 au	 P.	 Régis-Marie	 de	 La	 Teyssonnière	 de	 sortir	 ce	 récit	 de	

l’oubli	pour	qu’il	reste	dans	la	mémoire	de	chacun,	dans	la	mémoire	

de	l’Église.	

	

	
+	Nicolas	Brouwet	

évêque	de	Tarbes	et	Lourdes	
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M	g	r		T	h	é	a	s		e	n		q	u	e	l	q	u	e	s		d	a	t	e	s	
	

• Né	le	14	septembre	1894	à	Barzun,	Basses-Pyrénées,	
5e	d’une	fratrie	de	7	frères.	

• Mobilisé	le	16	décembre	1914	–	démobilisé	le	2	septembre	1919	
Croix	de	guerre,	2	citations.	

• Ordonné	prêtre	le	26	septembre	1920	pour	le	diocèse	de	Bayonne.	
• Docteur	en	droit	canonique	de	l’Université	grégorienne	(1922).	
• Vicaire	à	la	paroisse	Saint-Martin	de	Pau	(1922-1923).		
• Professeur	de	théologie	morale	et	directeur		

au	séminaire	de	Bayonne	(1923-1940).	
• Nommé	évêque	de	Montauban,	le	26	juillet	1940.		

	
• Lettre	pour	le	respect	de	la	personne	humaine	(26	août	1942).	
• Protestation	auprès	de	la	Kommandantur	de	Montauban	:	

6	mai	1944	–	16	mai	1944	–	27	mai	1944.	
• Arrestation	le	9	juin	1944	à	2h00	du	matin.	
• En	prison	à	Montauban	puis	à	Toulouse	(9-15	juin	1944).	
• Transfert	par	train	de	Toulouse	à	Compiègne	(15-19	juin	1944).	
• Internement	au	camp	de	Compiègne	(19	juin-24	août	1944).	

	
• Séjour	au	presbytère	de	Compiègne	(24	août-4	septembre	1944).	
• Séjour	à	Paris	(4-9	septembre	1944)	:		

Rencontre	le	cardinal	Suhard	et	d’autres	hommes	d’Église,		
le	général	de	Gaulle	et	plusieurs	ministres.	

• Second	séjour	à	Paris	(29	octobre-11	novembre)	pour	mener	à	bien	
la	médiation	entre	l’Église	et	le	gouvernement.	Rencontre	à	nouveau	
le	cardinal	archevêque	de	Paris	et	le	général	de	Gaulle,	mais	aussi	le	
nonce	apostolique,	des	hommes	d’Église,	des	ministres.	

• Escale	à	Alger	(11-22	novembre	1944).	
• Séjour	à	Rome	(23	novembre-6	décembre	1944)	

Reçu	à	deux	reprises	en	audience	par	le	pape	Pie	XII.	
• Troisième	séjour	à	Paris	(6-9	janvier	1945)	:	

Rencontre	le	cardinal	Suhard,	le	nouveau	nonce,	Mgr	Roncalli,	
plusieurs	ministres	:	c’est	la	conclusion	de	sa	médiation.	
	

• Cofondateur	de	Pax	Christi	(1945).	
• Évêque	de	Tarbes	et	Lourdes	(1947-1970).	
• Reconnu	Juste	parmi	les	nations	(1969).	
• Décès	à	Pau,	Pyrénées-Atlantiques,	le	dimanche	3	avril	1977.	
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